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8. Qel est done l'61ement quiexplique oet eckec etq1:1i
poumit decourager l'esprit ardent des peuples au monae
qui s'attendent quenotte orgamsatioRl1raJltisse la
pm. mondiale '/ II e gest pas difficlle de troove! la reponse.
L'absence de progres neeessaire poUfN()U¥rlr J.a voie ilIa pm
pUtout ou ny a gtlette, eonflit, troUbles ousoulevements .
pouttait cnreattribuee au fait que, malheureusemeat, de
nombreux politiciens d6tenant UBecertaine pt:lissance·ren
dent hommage en paroles ala Chane des Nations Unies
tout en continuant de pouI'fluivre egoi'stem.ent leurs in;~erets .
nationaux mesquins.

7. Au fur eta meswreque Ie~ passait,noa 'aV.OIlS
eORstat6, au eours d'annees succetJsives,qu'i 110. faDait
tlouj01:lIS [aire '~eea des diffictili.6s analOgtle8· aceles
anxquelles nous' n'avions pas eteenmesnre de ttonv.er de
sl)lution satisfaisante,n:udgt61eseff0rts itiassables deployes
a cette fin. Pomquoi n'avons-:oouspas reause de progres
significatifs daRS nombrede questi0l15 qui OBt ,e4ielilJU
l'attention des NatioRs Unies depwsleur creation? Est-ce
dO .a l'absenee de banne volonte parmi le$Jtommes qui ont
fSlfonne. les politiques de leurs Etats respectifs '1, nn'y a pas
penurle de bonnes intentioBS ekez noptbJie aedirigeaDts du
monde. ,~

\.-,,'

Lundi 11 {f)(Jteare ]fl71,
ft15heur1lS

NEW YORK

6. Sa sante ne pouvait mlm4ue,rdesouffrit de la fa90n
dont ils'est acq'tlitte de sa,.t4ehe et, dans la mesure ou JiOl:lS
nous inqui6tons de son bOW(\Uf petSCHe!, nOllS esp~lil8

qu'il ser,a i m~me de Fester eD'fOBeti01ls jusqu'au moment
oil la eommunaute intemationale Be mettra d'aeeord a
l'unanimite pour lui trouver un sllecesseur.

A/pV~1961

4. Ma d616gatioB tient a reme:roier votte p,ede~s8bur,

l~ambassadeur Hambro, pour la fa90n competente dont Ua
preside la vmgt-cmqureme session de l'Assemblee generate
des Nations Unies, laquelle a constiiue une pi6tte nWHaife
dans l'histoire de no,tte organisation.

S. Aueune <i6<;laration prQnono~,e du h~:~e cette tribune::
ne devrait manq1:l~":")de fai1:e a1l1:lSion ala fa90n exemplake
dont notre illustre secretake gen.e.ral, U Thant, s'wt acquittC
de ses fonctions pendant une decennie.au cours de laquel1e
n s'est efforc6 de sall:v.egarder'les rtobles puc1pes de
l'Organisation. No:us n'oublietons jamaisla vigilance dontn.
a fait pteuve lorsque div.e*scrises politiqu~s ont menace lit
paix mondia:1e et )tous n'oublion$pas neR p1us la,au~e1!te
avee laquelle na utilise ses bons offices pour 6v.iter pl1l3ieurs
eOBtlits internatiOlutu~

"

onie'te adWs a11 sein de n()t:l:~ organiSation et, bien que Ie
BhODtan. Be soit pas an voisin imtnediat de mon pays, neus
aVOBS ete egaloment heuiFeux: de voir cet Btat situC au ooeur
de rAsie, mere de tous le8cofitments, prendre Ia pla~ qui
lui revient en t~t que Membre de notre organisatien. "

1
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2. La deIegatio!\c de l'Arabie Saoudite voudrait, Monsieur
Ie President", profiter de cette occasion pnur YOU$. dire
combien cUe se fellcite de votreelec~lon ala presiderlce de
la vingt-sixieme session de l'Assemble~~ generate. Nous avons
toujours cons.i4er6 Ie peuple indolflesii}D. comme- notre
propre frere; il n'est done pagetvnn~int que mon gouveme
ment s'enorguellli~ du fait que v<>us ~vez eSteS Clbi pour
presider aux. deliberations·de la cotnm;unaut6 intemationale.
Vous avez eteS un des dirigeants. de votre pays meme avant
que l'Indonesie soi~ ~pendante, it y a a peu pres deux
decennies. Par la sufte:~\iotre nom est devenn synonyme de
politique sage dans votre ptopre pays. En outre, j'ai en
l'honneur de'vous eonnaitrepersonn.eUementet m~me de
eollaborer avec VOus dans 1'6tude de questions polit4ues
tres ·itnportantes pour la eoUeetivittS musulmane mon;Jiale.
nn·est done pas etonnant que vous soyez.si adrnir~et si
respeete que .vous avez obtenu l'appui Uil~~j':{"~ de;~ idem-
bles denotre organisation.' 1 '(

I~

Discussion generale (sllll'"e)'

1. M. SAKKAF (Arabie Saoudite) I interpretation de
l'anglaisl] : Au nom de Dieu, Il1isericordieux et compatis..
santo

3. Lapresente session del'AssembltSe gen6rale, est ~e,bon
. 8!Jgure.pour l'Arabie.Saoudite. Plusieurs Etats ;arabes freres

. ,~

'1 L'orateur. s'est expriltll~en arabe. La version mglaise de sa ,
declaration a ete commUniqueepar 1a delegation.
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9. C'ett 11115 P01Jitiq:U4 6801'8to do 00 ge.nre qui a enttafn6
l'fOhocde la Samete 40$ Nations. N'est-n done pas tempt
quo noU8 app.reniona acSvitor de top6tet les erteu" du puae,
un ~ onoore pfGehe? Lo Paoto do la Soci~te dos
Nations parlait de lihene. La Charte des Nations Uniea
oontii»1t 10 principe du droit des peuples a disposer
d'etut-mdm6s. Co qui ost anivc, en fait, c'est que Ie Traite
de V"rsaitt08 de 1919 a octroye des mandats sur de
1l~~ ~., 'Wt peuplea ad'ancionnes pUissances ~olonia1~\de
plus, \;oj! a deooupC artiflciell~ment la carte de l'Em:ope en
etabJissant de nouvelles frontieres ~s tenir compte du
oon~tem.ent ou des aspirations de divers groupeseth
tUques. Ce sont ces dispositions arbitraires, prises par les
va:nqueurs de la premier, gu~rre mondiale, qui ont contri
bUtf d,ans Utlo large mesure aminer Ie Traite de paix de
Versailles et qUi'ont caUSe la secondo guerro mondiale.

10. Les vainqueurs de la seconde gueno .tnondi81e ont-Us
.tkt' profit des le90n8 de l'histoire? Pas du tout, cat nous
oonstatons qu'ils ont oommis des etreuts plUS grandes avant
ot apres la proclamation de la Charte aSan Francisco. Pour
voua donner 11U oxtemple concret de ce qui s'est passe, il
suf'ftt de mentiQnner Ie partage de laCoree, de l'Allemagne,
Ie puta.ge et 11 diVision de ~r1in en zones.. . tout cela
pour des raisons ideologiques et sans,;. tenircompte de
1'homog6n~tt6 ethnique deces peuples etdeces pays.

11. Mais les etre'Qrs conunises apres i~-ptoclamation de In
Chart~) se,sont~6velees p1us graves encore. La Palestine a ete
partag6e en 1~47 cornmeai Ie droit des peupl~s adisposer:
d~~ux-m!mes n'existaitque sur Ie papier. Le Viet-Nam a ete
partage en 1954 pour repondre aux inter~ts strategiques des
grandespuissances dans Iaregion, roms n en ~esf; resulte
qu'un. peuple de m~me langue et de m~me culture a ete
divise etqup des freres ont ete poussesa se cCjuper Ia gorge
l'un rautre. .

12. Personne ne devrait s'efonner du fait que les grands
problelnes que j'ai deja mentionnes nous encombrent
encore,au seinde cette orga1itisation et que nQUS n'avons pas
avmce'd."un pouce vers leur solution. A la base de noS
difficultes reside Ie fait que lesEtats qui detien:1.ent la
puissance mondiale asseyent malheureusement encore leurs
~1itiques nationales respectives SUI requilibre de puissance
et sur les efforts incessants qu'ils deploient afin de
maintenir leursuprematie dans ce qu'ils considerent comme
I~ spheres d'influeticc.

~ ,

13. Lapoursuitede politiques de ce genre ~ui ontcause de
nombreuses guerres depuis l'aube de la civilisation pousse
les pUissances pmles au conflit as'adonner ala coJrit'etition
le$ unesenvers les autres 'en mati~re d'annements et,

.pmatlt; a' m~ttre au point de nouV'elIesatrnes'1iiortelles, ..
esp6rant ainsigarder J'avantage $urleurs adversaires. D'ou la
course interminable aux annements qui s'accelere an.,",
depeas des masses qui sont obligees' de verser des contribu..
tions~ durementgagn6es, a ce qui pourmt, en derniere
analyse, representer des fonds consacres l encourager 1e
masl80te ouase fake tuer au nom de la liberte, de lajustice
et de l'aut0d6fense. - .

14. MaMlegation n'aura pas raudace de traiter pres de 100'
point3 intents a l'ordredu jour de la p:resertte session
comme sf chacun d'eux rev!tait une importance s¢ciale
pour un certain nombre, sinon pour la totalite des. Etats

Membres ~~s Nations UDies. J~ ¥~ 40nc m'arr!ter au cours
d& C0t1) decl8t'ation sur les PO~$1ts inscrlts a l'ordre du jour
flu! inquietent profondement Ie GouV\~mement et Ie peuple
de l'Arabie Saoudite.

15. En ce qui nous conceme, Ia situation au Moyen'()rient
vient encore au premier rang. Nous ne saurions garder Ie .
silence devant J?injustice commise a, regard .duo peuple
autochtone de Palestine depuis 1947,et ce jusqu'A l'heure
actuelle.

16. Vusurpation de Ia patrie palestinienne par des Juifs
europeens sous Ie pf6texte que Ie Dieu tJlut-puissant leur' ""
avait donne cette terre est ind6fendable aussi longtemps
que, par la grice de Dieu,.1a conviction p.rofonde qu~i1 faut
corriger cette injustice vit enco,;,', dans Ie coeur de 110
millions d'Arabes et de 600 millions de musulmans qui
estilnent que leur devoir sacre est de saUver les Palestiniens
de l'annihllation nationale en tant que peuple.

17. L'arrogance des usurpateurs sionistes ne connan pas
de borne. C'est· unO' insulte a I'intelligence humaine que
d'agir comme s'Us 6taient Ie peuple elu de Dieu a l'exclusion
de tous les autres. Alors que les Natiolts Unies condamnent
sans, cesse la discrimination raciale ou la superiorit6 d'une
religion ou d'une secte surune autre, les sionistes, sans
honte, s'efforcent d'obtenir des privileges pour des raisons
religieuses. .

18. Mais ce n'est pas tOi!t. Ces sionistes europeens se sont
memes places au-d.essus des Juifs sephardiques qui, mallieu
reusement" sont victimes du sionisme vu qu'ils Bont consi
deres comme des citoyens de seconde classe dans Ia·
Palestine usurpee. En verite, une discrimination raciala aussi
flagrante ne connatt pas d.e borne. II n'est donc· pas
etonnant -i~le les. sionistes considerent que les Arabes;
comme tous les Gentlls du monde'; ~ devraient 'appartenir a
une couche inferieure de la rat~ humaine. C'est une
effronterie meprisable de Ia part des sionistes que de
pratiquer une discrimination raciale aussi 80rdi~e.

19. Si les sionistes continuent' aproclamer que la quest~on
de Jerusalem ne peut faire l'objet de negoclat\ons, per
mettez-moi de vous declarer tres clairement· que nous,
Arabes et musulmans,avec l'aide de Dieu et Ie .moment
venu, nOus sacrifieronspour sauver Jerusalem et toute la
patrie palestinienne des envabisseurs colomalistesqui cons
tituent un etei-nent etranger parmi nous, ce qui explique
l'etat de guerre perpetuel, la tensiOn constante et les
trou1>Jes anarchiques qui existent dans toute la region du
Moyen'()rient. Cest· pourquoi les inter~ts contradictoircs
des puissances grandeset petites conduita en fin de.compte
a un holocaustegeneral si on laisse l'injustice prevaloir
pendat"1tql1~Jes Nations Unies se contentent d'6tre des
temoins ~puis$ants de cettetragedie sans precedent. .

20. QueUes autorlte~ autres que'cenes dessionistesiJsurpa
teurs oseraient constamment defier 1(":, .decisions- _des
Nations Unies et· ignorer les innombtlJ~les resolutions
adoptees contre elles et qui les condamneftt depuis que les
Nations Unies les ont injustementadmis dans leur sein ?

21. Si les grandespuissances itsponsables de la creation de
cet Etat sioniste artificiel en 1947 refusent d'agir ~ontre'ces

usurpateurs qui les defient, je crains qu'en fro de compte
t
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nous ne perdions tous la foi dans l'efficacite de l'Organi~

satton.

22. Nous ne nous vantQns, pas dece que les Arabes et les
musulmans pourraientfaite un jour etnQus n'avons pas non
plus l'intention d'inspire~ des craintes a la conununaute
mondiale parce' que, nous disons $ut cette question du haut
de la ttibunedes Nations Uwes.

23. La Palestine est au croisement des .routes de trois
continents et, en tant que telle, eUe atoujoursete cojtlvoitee
par des envahisseurs etrangers et tel est'encore Ie cas. Tout
au long del'histoire,ces envahisseursetrangers ont td,ujours
cruqu'ils, pourraient la garder comme prix de leur
conquBte.IMais ousont ces envahisseurs maintenmt? A
l'excepti(.ln des usurpateurs non semites actuels, les
Kh&i:ars, qui se sontconvertis au judaisme, ils n'existent
plus.

24. Monsieur Ie President, nous voudrions poser nne
questiQa: l'Assemblee generaleeten particuUer leConseil
de securite' demeureront-ils impuissantsdevant l'agression
sioniste?Est-ce que les ·.Nations Unies vont agir, ou
vont-elles' permettre a la situation dese det6riQrer a tel
point aU Mcyen-Orient que Ie seul remede possible consis
teta en d'eventuels conflits m'Illes jusqu'a ce que l'agresseuf
soitvaincu et en fin d.e compte expulse? Nous ne pouvons
guere ajouter davantage ace grave avertissement qui, nous
l'esperons, seJaentendu avant qU'il ne soit trap tard.. ~-

25. Notre position sur les vestiges de la domination.
colomale et sur les questions de discrimimition racialesera
clairement precisee dans les commissions 'competentesde
l'Assemb16e generale qUi discliteront de ces questions. Nons
ferons peut-etre certaines suggestions et recoItai'nandations
dont nous espetons qu'elles c:onstituetont une contribution
constructive ala recherche de solutions satisfaisantes.

26. Le fait que jeme sois etendu longuement sur la
situation au Moyen.Qrient fie doit pas etre interptete
eomme signifiant que Ie Gouvememcnt de l'Arabie
Saoudite ne s'interesse pas aux autres questions importantes
qui seront traitees pendant la presente session•.,

27. Comme nous l'avons.·;';'~;J dit en'ce qui concetne les
problemes coloniaux et raciaux, notre delegation defmirasa
position sur les nombreuses questions qui ont ettS reparties
entre les diverses commissions de l'Assembleegenerale.

28. Le GouverneIl1ent de l'Arabie Saoudite deplore toute
ingerence dans les afi8ires int6neures du Pakistan. NOllS
pensons.que, ce qui sepasse au Pakistan est strictement et
indubitablement l'aff3ire des Pakistanais e\lX,;m!mes et que,
par-consequent, toute ingerence e.xterieure dans les affaires
int6rieures du Pakistan constitue sans aucun doute ulle
violation de notre' charte.Je voudrais rappeler ~ tous les
habitants autochtones dusous-eontinent indien qu'ils sont
freres, queUequ~ soit 13 divetsite des culture-s, deslangues
et des religions dans, cette region. Nous leur adressons un
appel tQutparticuIier pourqU'ilsrespectent l'futP..,gdte
po1itiqll~d'autrui et qu'ils fassent tousles efforts P9ssibles
pour t5\'i.ier~'"fiui,pourraitcauser l'effondrement de leurs
structures politiques. aPaJqstannousa donne I'assurance
q:u.'i1 sermt en fa\teitr du retout;des refugies quise trouvent
actuellementsul 'Ie sol indien. D?ap~es les differentes

declarations que nousavonsentendues, nousne dQutons
pas que Ie Pakistan desire sincerement voir les refugies
revenirchez eux pour yvivre avec leurs freres sousle mc!me
drapeau. Le Gouvernement pakistanais nousa assures a.
maintes reprlsesqu'il n'epargnerait aucun effort pour
assurer leur progres et leur securite.

29. Avant de' terminer cette declaration ;et sans revenir
dans Ie de:2ail sur ce que j'ai deja expo~e au cours des
sessions ant6rieures, je pense qu'il -convie~!t d'insister sur Ie
progres constant· accompli en' Arabie fSaoudite SOllS la
quection de Sa Majestele roi Fai\:al ibnAbdul Aziz cUms l~!
dpmaineseconomique, social et culturel~ A"cet egard,je ne
saurais'mieux faire que de. rappeler ,nne citation exttaite
d'un discours au 'COUts duquel Sa Majesteaprecise notre
politique. S'adressantau peuple slloudi¢in, Sa Majeste a dit
ce qUi suit:

"Mes {reres, notre Etata ettS edifi6 sur des fondations
soIides. En premier lieu, il it ete biti S\1r l'islam. En second
lieu,il repose sur ;une justice 2dm:lnistreeetetendue a
tous lescitoyens, -et en vertude:\~aquelle Ie toiet les
citoyenssont egaux defant IaloL En troisietneneu, notre·
Etat repose sur l'enseignement universel et gratuit et sut
la decision de donner au pays·tout ,entierun tdveau de"vie
satisfaisant}',;

30. Enfin, je prie Dieu tout-puissant pour qu'll nousguide
dans la bonne voieafm qu'aucours. de cette session nos
efforts tendmt a conduire Ie monde verS uneprosp6mt6
plus grande,vers una paix et une securite durables soient
couronnesde'succes.'

31. M. AULAQI (Republique democratique p<>puIaire du
Y~tnenY {intetpretation de l'anglais'l j : Monsieur lePresi·
dent,-jevous f6licite pour votre election ala presidence de.
cettesessiori de l'Assemblee generate des Nations Unies~t

vous assure que mon gouvemement est heureuxde la
marque de confiance que-vollS avez re9ue. J'aid'autre part
plaisir a rappeler les liens mstoriqueset attJi~~ux qui
unissent les peuples. de l'Indone2ie et de laRepublique
democratique populaire du Yemen. Nous/sommes s1lrs
qu'avec votre experience et votre sagesse bien cotlllltes VOllS
saurez diriger les travaux de l'Assemblee generate•.

'/

32. Nous tenons 6galemtnta remer<..ier votre predeccSS:!U1',
M.lIambro, qui a si bien dirige les'travaux de l'Assembl6e
generale au coursde sa vingt-cinquie.me session.

33. Les lourdes charges assum6es pat Ie sic~etaite'genera1,
UTharit,et les efforts qu'il a consacr~s ala preretvation de,
la paix mondiale et au renforcementdes' ptbicl~s~e
cooperation entre les peuplesdu nlOnde medtent loute·
notre reconnaissance~ n OCCUpe ce poste depuis.l0 'Ians';
nous Ie remercions dece qu'il a fait at e!¢rons qu'il
poursuivra cette tache qui lui a valn l'appui deriotrepays et
de toutes les nationseprises de'pabc. _/c

34. ,J.,es besoins/'qui ont rendu indi'S~nsable 1a cr6ati0nQo '
cette organisationil y a 26 ansn'Qnt,faitl}uet,~gtandir"'J
d'autant. plus que les N'~tions Unies d()i~enf jrustile11a~i

.necessite de leut 'Cxisten~par le~le qrli~Ue-$d0iwnt,jGlt~' .
\i
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44. Nous soutenons que les colOnialistes s,()nt presents
dans 1a region du golfe Arabique; cette these est etayee par
les documents foamis par les r,svtlutionnaires eux-m6mes
(lux. Nations Unies,et confirmeepar les observateurs qui

.)

ont eu lapossibillte de visiter 1~, region. Cet'te presence est
prOllVeepar les grandes bases militsites instullees dans t()ut
Ie golfe' Arabique, notamment .dans Ie troiS1tHl~ de rOman
et la zone marine adjacente. Blle est aussl;tonfirm~ paries'
accords secrets et publics qUi ne Imascnt subsisttil' aUcun
doute sur Ie fait ~ue·touU cette regiol1 est toujoUJ:s sons Ie
contrOle et la protection du mandat britannique·.

45. Les peuples du golfe Arabique, oortune tous les
peuples en lutte, sont resoIu..s ane deposer les armelHilu'ils
ont prises au matin dU9juin 1965 sous laditection, du
Frent populail'e pour la liberation dugolfe Arabique que
lorsql1'ils autont d6barrasse· leur. pays 'de la;presence
cd!onialiste. Pe,ndant leurs sept anltees. de r6yolution, its ont
prouve qu'ilsc ~taient c3Jpables tile resistGi {tux mesures de
represldon les plus sauvages des forces brit~nni.ques et de
leurs fantociIes. Ni CCi1tte determination. de. corttmuerla lutte
ni leut foi en. Ia victoire finale ne seront ebranlees par les
subterft:lges. britanuiques; en fait, ceux·cine feront qae,les

43. Mon gouvemement estime que la .presence persistante
uu colonfaiisme) qu'elle soit ouverte ou dissimulee, dans Ie
golfe Arabique constitue non seulement une marque de
mepns et d'indifference al'egarddes droits de cette nation,
mais aussi une veritable menace pour notre republique et
son pe~ple qui ont subi les agressions htitanniques repetees
sur not1~e frontiere orientaIe$ ptes de la region ae Dhofaft

iaqueU~ a ete.lib6re:~ pJ:lr Ies. teVoluti(mnaires du Front
populai;re pout la liberation dugolfe Arabique. En outre~la·

Grande~Bretagne a envoye ses forces navales et aeriennes
menacer ll~· frontieres pour ecraser la revolution, ignorant
Ie fait que celle-ei vient essentiellement du golfe et non de
l'exterieur.

42. La Republique democratique populaire du Yemen,
compte tenu des liens historiques de fratemite et de bon
voisinage qui l'unissent aux peuples du golfe A:rabique,
estime de son devoir d'aidn et d'appuyer ces dertiiers dans
la lutte qU'ils mettent pour se liberer de la domination
colonialiste. Cell est. simplement reaffim..e par notre foi
dans Ie droit de tous les peuples de choisir leur propre
desti..1, de·parvenit aleur mdependance et aFurnte,de leur
tetritoite, conformement ala Charte des Nations Unies et
sux resolutions de notre organisation.

4

38. TO}J$ ces plans:itnpetialistest,ique notre pays connait
bien et que notrt peuple a eondammSs a l'echec, sont
m-nntenant reintroduits pat la Grande-Bretagne dans la
region du golfe Afabique avec de fausses declarations
d'independance qui ne font que reproduire ce que la
Grande-Bretagne n'a paS reussi aimposer ala Republique
d6moclatique populaire du Yemen.

36....Les.sacritices de notre peuple reaffirment la valeUlJlet
Ie respect que' nous attachons, a notre liberte et a ndtre
inde(lendance., Le peuple est encore plus dispose asacrifier
sa' vie et ses biens, pour defendr~ sa revolution et son
independance contre toute' conspircltion des irnperialistes ~t

de !eurs agents reactionnilires dans cette region.

37. Lorsque 1~ cause de notre Uberte a ete discutee aux
Nations linies, Ie Royaume-Unia deliberement deforme la
volonte de notte peyple en amenant ici des sultans
fantoches P()ui" q~i1$ parlent a. ce~te organisation.de la
pseudo·liberte dont, pret~ndaient ..ils,jouiSsait notre peuple~
Nous rappslons ces incidents pour rafrafchir la memoite de
chacun et montter comment la Grand~-Bretagne a menu
.~')x NatiorL~_Unjes et 'au monde. Ses mensonges etses plans
ont toute~~~) ete devoileset notre revolution a tnumphe,
rellversant~sagents qui se sont etioles et dnt disparn avec
roccupation coloniale.

1,1
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pout preserver la paixdu monde, pour aider toutes les 41. Toutefois,il est a remarquer que ces entites que 'Ia
nations dans leur lutte pour la J:lberte et Ie droit de vivre Gtande..Breta~e presente aujourd'huia cetteorganislfition
daas 18.: paix et la securite, et PQUf eIiminer les dangers de et qui sont p'orteurs de documents prouvant leur pretendue
guerrecauses par Ies po1itiques imp6riallstes visant'8 independance ne sont ·autre· chose' que des agents du ien~

dominer lesautresnatiQns eta~ontrOler leur destin. de ceux dont laGrande..Bretagne' s'estservie pourtdgaer
.. fendant pIal de 150 ans dans laregion du golfe Arahique.,

35. La Repubtique democratique p<)pubire du'Yemen a I.e, Grande·Bretagne a de maniere persistante ann~nc6 son
gagne son independance au bout de longues decennies au int6nti(I!'(:de seretiter officiellernent de laregi()ndu golfe
pthl dasacrificesqui pnt ~bouti a Is victoire de Ia Arabique quand,elle a compris nettement que 18 revolution
revolutionannee sur l'imperialisme britannique; sous Ia dcSclenchee .par Ie peuple de la partie meridionale -de rOman
direction du front de liberation nationale et avec la 8e',repandait r8pidement dansla region. La Gtande-Bretagne:
participation de notre peuple tout entier~ L~ Republique a ainsi accetere 1;1: mise en oeuvre·de ses plans imperialiste$:
d6mocratique popuIaite du Yemen 'nt aurai11 jamaispu et tente de couper'l'herbe sous leg piedsdes r6Jvolutiofi~'

devenir. independante) se libet:er de toute influence imperia.. naires et de convaincre .le mondearabe et'ropinion
liste t si Ie peuple n'av~t eu recoursaux armes, n'avait fait mondiale que plus den n'encourageait la revolution autour
des sacrifices et renforce sa volonte en depit4es complots de Iaquelle Ie ,Peuple s,)etait tallie.
et des innombrables conspirations britannique§~ ,visant a
eto'uffer Ia revolution et isoler notre pays do reste du
monde.

"
··39. Pendant la ¢riode de colonisation, la Grande~Bretagne

a divise notre pays en 23 sultanats et sheikhd(jms; ene a
etabli des barrieres tarifaires et douanierespour diviser et
isoler notre peuple et eviter fa pos!ibilitede contacts entre
nous. Mms Ie peup,lea teJ:us6 d'accepter ta division et a
combattupour runitepolitique, ,pour sa liberte; sm1 union
et soa mdependance~ .Seuls les flagomeaIS fantCtches ont
accept61~ division.

40. No~].s voyons a1ajourd'hUi la Grail:de-Bretagne ~olonia ..
liste se livrer de 1~tmVeau dans 1# golfe Arabique, qui
constitue une seule et m6me stite politique) au;meme jeu
du "divisetpour. regner" Une nouvelle fois, la Grande..
Bretagnedivisecette region en tm certain nornbre de, petits
E~ats aux stOictures politi'lues bEliIllantes, et pre.tend
donner aces llttuctures Ie statut ~e nations independantes"
Elle pousse maintenant ces Etat~ adevenit Membtes des
}qationslJnies. .

Mi! Qt, t ziti: ,,/tii:Zi tis"-
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55. Voila IOU nons en,sommes aujourd'hui; les nations
arabes paient Ie prix de ce premier crime. qui a ep des
consequences nouvelles, COnh"lfe Ie prouve ro~cupationpar

les fOTces israeliennes cdes temtoires i
' arab~s·.Les nations'

arabes .0..'cc.u.pee.s on~.",.faft. to.. uS.lese.f.ro.rt.s.... p.act..on... ·~..uesll~s.s.. ible.set eUes ont obtenu des Nations Unies plusieu ~. resolutions;
parmilesquelles l~, resolution 242 (1967) /d ~ Conseil, de
securit(tNeanmo~s, bi~n que quatre'~~eessesoi~nt
ecoulees, Israelcon~nue de defier les Natiorispnies et leurs
resolutions. Ii ,'\. ;

~ .

56..·· Que peuvent !!encore faire les'Nations Ullfes et Ie
,Con~il desecurit~r'a l~ggard d'un Etat qui rejette 'l¢urS
resoluti.ons etrefuse~"de les appliquer I? . ." .

57. Cette resoluti~'n, quenous n'avons pas accePtee,l'a
cependant ~t6. en 1. it geste de bonne "dIIonl~ par plllSiem&
des Etats\ arabesc.tont le$ territoires ontete occup6s.
C~Pefi\d~ulti\cette ..·r~s()lu~on .ne pent pas6tre tnise' en
vigueur .... Pal' les Na~~\ons J,Jnics patte .que""Jes Etats"Unis

II

52. La Republique democtatique populaire du Yemen, qui
fait partie de ]a nation al'abeetest Membre6es Nations
Unies, pense que si les Nations l1nie§ et la, dbmmunaute
mondiale se 'homent aassister passivement Ala continuation
de rettc agressionqi.'i baroue lesresolutions~es Nations
Unies,cette attitUde ne peut qu'encouragel' l'a~esseur et
elle .de90it lesespoLrs des' nations eprises de paix" Ie respect
qu'elles ant' pour les Nations Unies, leurserie,px et les
nobles principes inscrits dans la Charte. c' 1,1

{I, .

53.Ce n'~st plus un secret 'pour Ie mOndee~ti~rquece
sont lesEtats-Utlis qui encouragent Israel a ridi~~uIiser et
meconnaitre les Nations Unies et l'opinionmOI\\dialeen
donnant a cet Etat leur appui miIitaire et leur pr0tectioD.
Sans Ie soutien des EtatsuUnis, Israel ne pounait 311ui seul
defier Ie monde entier. La. question qui se' posel acette
assembleeest ceUe de savoir si les Nations Unies ipeuvent
accepter deplacerdansiin' desplate-aux ile1abalanceleurs
resolutions et les Etats-Unisdans l'autre. Est-ce juste t
Nous posons&ussi cettequestion au grandpeuple amenc'am
qui ........nous Ie pensons - rejettera nne telIe equation dans la
conjoncture actuelle. f· ,

." #,1.,, /

54. Le ptobleme que nous tlppelons 1a ~rise du MOfJ~n:.
Orient est, en fait, celui du peuple p!ilestirUen;,ragres~joI1/d~
jl.1in 1967, de l'avis de 1a Republiqtie deniOCratique:1>~;PUl'
laire du Yemen ':at du peuple al'abe,estJa continuatioil d\l
crime qui iut conlrnis en 1948,- ann6e. que les~iabes
appellent, a juste titre, l'annee de la ,~rage.gieoCe ifJur-la,
l'histoire du :m.on.de a.vu. lecrime...le. PlllS.C.ru.',el qU'~lle.ait
jantais connn; car jamais; a-qparaYant daI)S l'histdire du
monde un peuple:Dtier n'av~~t ,ete' conttaint de qpitte! .sa
terre~natale pour etre,rempl~lce par d'autreSp9!Julatlons,
,venantde nations differentes, umes par'la ht)ne et Ie
ltacisme, et expulsant Ie' peupie palestinien; ede,4sonpays,
saisissant pat la force ses maisonstses tetras ,iet ges biens.'8i
cela etaitanive a un autre paysd'AfriqUe ou d'Asie;.
l'aurait-on accepte? Cependarit, ce1a s'est ~.:;oduit, ?presla
creation des :Nations UrJes, avec .l'appui des puissances
imperialistes ayant a.. leur ·tef~ les Gouvemements des
Etats~Uniset du Royaume-Uni, IequeI avait un mandat sur
la Palestine.

1961eme~ance ",:,".11, octobr~J971
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49. D'autres victoires onfbientat suivi, qUi n~ont fait que·
confinner que la'nation arabe rejetait les consequences de
l'agression sioniste appuyee paries Etats-Unls. La resistance
palestinienne aainsi vu Ie jour, donnant au peupIe
palestinien une foi renouvelee en lui-meme et en sa capacite
de (}ASbauasser sa nation ducoIonialisme sioniste, en depit
des conspirations anciennes et presentes des imperlalistes.

48. Le Royaume-Uni, le& Etats-trollf d'Anu~rique et leurs
regimes fantoches da..'1S cette 'regio~ ont explo1te lesrevem
essuyes par Ie mouvement deliberation arabe a la suite de
I)agressif}n sioniste; appuyee par l'imperialisme, .perpetre~

contre Ie peuple arabe .et ses regimes progre1Jsistes.en jUin
1967. Vun des objectifs primordiaux et les,plus urgents de
cette agressionetait d'arreter Ie mouvement revolutionnaire
de liberation arabe pour l'isoler ensuite deses allies dans Ie
mQnde et l'61iminer completement. Mais lanation argbe a
montre sa grandeur en ,Surmontant sea. revers; la revolution
amtee s'est intensifiee dans une region et a abouti a
l'independance de la RepubUque democratique populaire
du Yemen six mois apeine apres Ie m:i}heur.

SO. Mon 'gouvernement s'oppose a toute tentative d'at
taque contre Ie mouvemenf de resistance palestinien et la
condamne ..c()nurie~ ltant. une cQnspiration contre Ie peuple
patestinien etsc;s droits legitimes.

51. Dans d'autres parties du monde arabe, d'autres vic",
toires ont suiviet abouti?iu retrait des bases britanniq~es et
americaines qui appuya!ent Israel et ses plans d'agression et
constituaient une menace'ala paix danscette r¢gion. C~est.

ainsi que 1a Libye,a la suite de larevolution de septernbre
1969, a adopte one position de p~emier plan dans la lutte
arabe. Plus de quatte annees ont passe <1el_uis l'a8t~sion

israelienne cantreles peuplesarabes, agressi9n appuy~e par
leg puissances imperialistes ayant a leur t~te le~'f Btats-Unis)
et qUi a resulte· en I~occupation d'une gk'ande partie des
territoires de trois nations arabes qui soni toutes'Membres
desNa~ons Urnes. n est ind6niable que la ooutinuation de
cette agresglonconstitue nne violation de l'int6grite tetrito.. .
riale deces '.\pays at ne saurait !tre tol6ree ni par ces nations
ni par l;~nsernble de la c(>mmunaut6 internationale. La
force, la guerre et l'agression, tels.,sont les moyens employes

renforcer. Si jusqu'a present la Grande~Bretagne a l'eussi ap0l,if OC~Upef ces territoires et nous avons rejete'ces
tromper qui que, ce soit, eUe n'a pas trompe et ne trompera methodes; aussi bien en theoric qu'en pratique.
paslespeuples de la region ni leurs heIoiques combattants,
qui choisiront Ie destin de:eur pays comme Us l'entendent,
La revolution du Dhofarne fait que' commencer, et ie
Dhofal' n'est qu'une ttmie du golfe Arabique.

46. Malgre les resolutions des Nations Unies admettant Ie
Bahrei'n et Ie Qatal' en tant que Membres de l'Organisation,
les peuples du golfe Arabique attendentencore l'appui d~s

Nations Unies et de ceux de leurs membres qui sont les
defenseurs de la paix et de la liberte.

47. Une delegation representant la revolution danscette
region a explique iei les .crimes commis pal' les forces
britanniques contre des milliers de civils et prouve la realite
de la presencecolOll~·':~te. Ene'a 'lance U!'l appela la
conscience mondiale,'lu 1a demande de ne pas laisser la
Grande-Bretagne mener a bien s~k plans imperialistes qUi
sont une violation des buts de la Charte et des principes des

, Nations Urnes. "

i
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refusent d'en nnposer I'applioation et d'exiger qu'Israil1a
respecte. En fait,les Etats.Unis. encouragent-l'inttansigeanoe
d1srael en foumissant a,,00 pays une aide financiere et
tni1itaite. .

58. La R6publique democratique popwaire du Yemen ne
volt pas de solution possible autre qutune solution fondee
sur' Ie droit dupeuple palestinien l"tecouvrer sa terre et sut
son. droit a disposer de lui-m~me. Cest f9rte de cetto
conviction que 10. R;~publique democratique popUlaire du

(,'lemen ~ppuie}a just~lutte_dypeuple.palestinien.p~~t
bb6rersa patne, de meme qu'elle appuie. les obJectiu
otlvertement proclames de la revolution palestinienne qui
veut c~ef,., un systeme democratique en J>.a1estine grace
auquel tous les citoyens, qU~lls sOlent cbletiens, musulmans
,puJuifs,·pourront coexister.

59. J'tlWis esp6re que Ie seul et veritable representant du
grand peuple de la Chine serait ici aujourd'hui et,que je

'pourrais. lui S\ouhaiter ··la bienvenue au cours' de mon
inierveiltion.-Ie veuxctoire que ce vo(tU deviendra bietitOt
l'ealite.

00. n ni~st que naturel que la Republique populaire de
Chine obtienne un siege aux Nations Unies en tant que seul
representant du grand peuple chinois. 11 etait 6trange de
fenner notre organisation au gralid pays,qu'est la Chine et
au grand peuple chinois qui compte plus de (700 millions
d'ames.

6.1. Mon gouvemement ne doute pas quo le~, Nations Unies
prendropt rapidement la decision d'admettre, 1a Chine dans
l'Organisationa cett~ session et qu'il aura ainsi: l'occasion de
satuer Ie rep~esentant de 1a Republique populaire de ClUne
lorsqu'il vieJldta assUttl'Ctr Ie r6le qui lui revient panni nous,.
Nous sommes convaincus egalement que les Nations Unies
expulseronten m~me temps de Taiwan les representants de
Tchang Kai-che~{.

62.--"CettedeclsiQnhistorique$era un jalon dans l1rlstoire
de cetle organisationinternatidhaI€r;eiie-creerac uneatmo.s·
phere mei11eureet nouvelle "ns les relations int~rnatio·

naTes, augmentera l'efficacitef~e l'Organisation en matiere
,de.maintien de la I'&X, etaider~les nations qui Iuttent pour
obtenir leur mGit ala llberteJI auprogres etau'bien-etre.
Une telle resolution slfPPOse d~i8rands desseins, dtiht Ie plus
important ser2,~lia defaite de)a politique irnperiaIlste et
coIoniaIiste des Etats~Unis. Urinsistance que mettent les

. Etats..Unisapoutstii\frecettep!?litique, contraireau progres
eta la cooperation de r1lUmafate~con;luira de nouveau ce

pa
Y
. Si.l'.i.SoI.ement,et,al'.an..e~.'.)issement, contre. sa Vb.'lont.e.

63. Lapolitiq~e impedaliste des Etats..Unis estresponsable
de la creatiori;et de l'explos ,hn de 'crises mondiales et de
menaces a ia paiXet lla@curitemterriationales. Nous
voyons _:maintenant,ce pais IJnener, une guerre d'~~csSton
criminelle contre l'heroi'qU~ peuple vietnamien· arm de
l'em¢~her .dedisp()serd~1 lui..m~me et dt\-nifierson

:~tettitoite. Non seulement !lIes. Etats-Unis ontarme et
-ranfcre6 Ie gouvemement f~~toQhe de 8,aigfln, maisils ont
.envoye leurs forces terrest'res, navales e:t aeriennes mener
une gUerre de genocide contre les Vietnamiens;entramant

: leurs al1i~s dans uneguerre injuste.
II

M.La reSistance de l'h6roi'q11ec peuple' vietnamien,.et sa
lutte valeureuse lui ont vaIu l'applJi de tous les peuf/les·du

mande et, parmi eux, du peuple de 10. Republique d6mocrau

tique poputaire~u Y6men. Les \ictoires des Vietnamieml
sont aum Ja victoire des buts et princ!pes en lesquels croJ't
notre peuple.

65. La victoire du peuple vietnamien est maintenant
crnaine. Tout aussi claire estIa d6faite qui attendl'imperla..
lill1le mondial CUpg6 paries Btats..Unis, et ce:11la1gre tous les
jnl~truments americains @ destruction, malgre ItsOWGWS
dQls ordinat0urs, les prog~s techniques de l'Amerique, les
miUion9 de tQnnes de bombes lancees par les bombardiers
am6ricains Sut 10. &epublique d6mocro.tique du Viet·Nam,
dans cette guerre inf4me menee par les Etats·Unis contre Ie
peuple herol'que du Viet..Narn.

,

66. Las Etats·Unis, au lieu d'arr~ter leur guerre inf4me
contre Ie peuple vietnamien et de retirer leurs forces, ont
6largi leurchantp d'action ad'autres nations d'Indochine,
pensant qu'une tene action aneantirait l'esprit de combat
des peuples du Viet·Nant, du Laos et du Cam~9dge. Mais ils
se sont tromp6s, comme toUjOUfS, at ilsse sont trouves face
ala force unie de resistance de tous les peuples indochinois
qui leur ont inflige une d6faite apres l'autre.,

67. Cet enchainarnent d'evenements, la publication des
documents du Pentagone et leg atrocitel1i qui furent r6v61ees
aU cours de PIOceS mUitaires, qui ont devoile les assassinatll
en masse de femmes et d'enfants ,rietnamiens innocents par
l'armee americaine, tout cela a toume l'opinion publique
americaine contre son propte gouvemement.

68. Le Gouvemement r6volutionnaire. provisoire du Viet..
Nam du Sud a presente un programme en sept points pour
resoudre la questioi(Vietnamienne at retablir la paix dans
cette partie du monde qui en· a ete si longtemps privee du
fait de la politique agr~nsive des Etats-Unis et dt leur
in$erenCe dans les affaires d'autres nations.

69. Mongouvernement appUie ces propositions realistes
du GOUvememant tevo!utio!l t1aire nrovisob'e du Viet·Nam
du Sud et dernande Ie retrait totai et rapide de toutes'les
COl'cas am6ricaiJ1es et de leurs allies ainsi qu~ l'arrtSt des raids
aeriens sur la Republique democratique du Vit;t·Nam.

70. Cest . avec ,plaisir que la RepubIique democratique
populaire du Yemen prend acte de h~!politique pacifique et
ferme de·l'UIlJon des Republiquessocialistes sovi6tiques et
des autres pays socialistes qui d6sirent instaurer la detente
enEUf0Pftet ecarterIe spectrede la guerre qui l'a toujours
hantee. . " . .

71. La solution de la question de Berlin est un debut de
,l'eglementde l'ensemble de laquestionallemande,. Hest
indispensable de reconnaftre l'existence de deux Etats
,allemands et la Republique federated'Allemagne doit
abattdonner sa hQnteusepretention devouloit seute reprd·
sellter toute l'Allemagne1 pretention appuyeep~r tontes les
nations im¢rlatistes; et au.premier chef par les Etats"Unis.

72. nfgutaussiabsolumentq~ la comtnunaut6 JIlondiale
,accepteque Ia Republique democrauque :allemande de..
'Vienne mernbre de toutes lesinstitutions sptSciaUsees des
NationsUniest commeen(~ a accepte que la Republiqup "
f6dtta!ed'AllerttagI\ii) ensoit! membre., .' . . "

1
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73. nne saurait y avoir de securite europeenne et, partant,
desecurite intemationale tant qu'eXisteront des alliances
mllitaires. C'est pourquoi it est necessaire de dissoudre,les
pactes militaires et de reduire les forces mllitaires et les
armements stratc!gi<'1ucs des nations membres de l'OTAN et
du Pacte de Varsovie.

74. La Coree continue d'etre divisee par les forces imperia
listes dirigeespar les Etats-Unis, et son occupation se
poursuit sous couvert du drapeau des Nations Unies.
L'Amerique continuent de violer la volonte du peuple
coreen et son desir d'independance et de souverainete.
Cette situation incongrue doit prendre fin; it est indispen
sable d~gvacuel' toutes les forces militaires etrangeres sta
tionnees en Coree du Sud et de liquider les bases etrangeres
qui s'y trouvent. Le peuple coreen doit avoir 1a liberte, au
moyen d'un libre plebiscite et sans ingerence etrangere, de
prendre une decision sur l'unification des deux parties de
son pays.

75. La passion de notre peuple pour la cause de la liberte,
pastion que nombre de nos ftl§ ont payee de leur vie, est
s~s limite. C'est parceque notre peuple croit au droit de
chac'Un ala liberte dans sa nation que nous condamnons les
atteintes a cette liberte dont patissent les Arabes de
Palestine et les peuples africains de la Namibie, de la
Rhod~sie du Sud et de i'Afrique du Sud qui sont les
prcprietaires de leur terre. Nous demandofis que les Nations
Unies prennent immediatement des mesures pour mettre fm
atous les actes de discrimination raciale dans ces pays et
pour forcer les regimes racistes a reconnartre l'egalite de
droits de la majorite des llabitants qui ont les premiers
peuple ces terres.

76. L'impuissance des NatiQns Unies aadopter une posi
tion plus ferme, al'egard d,es crimes commis par Israel dans
les territoires occupes de Ia Palestine et de ceux des regimes
racistes en Afrique encourage ces regimes apoursuivre leur
politique criminelle, au defi de tous le.<l principes de coopera
tionhumaitle et au deft de l'opinionpublique mondiale.

1'7. Nous itgrettons de constater qU'apres 26 annees
d'existence les Nations Unies sont toujours incapables d'agir
fermement et decisivement pour m6ttre un terme aux
pratiques des regimes racistes qui ont defle et rcjete leurs
resolutions..

78. La Republ;que democratique populaire du Yemen
donne tout son appui ala lutte des peuples de l'Angola!1 du
Mozambique et de la Guinee (Bissau) contre Ie coloIiialisme
portugai.s. Nous sotnnles convaincus que l'impefialisme
portugais seravaincuen depit de l'appui qu'il re~oit de ses
bllies imperialistes et que les.peuples de. ces pays seront
biehtOt victorieux.'

79. Le peuple de la Republique democratique popu~aire
du Yemen, qui entretient de bonnes relations avec Ie.peupl~
de l'indeconune avec celui du Pakistan, espereque ces
deuXI grands pays d'Asie artiveront aresoudre Ie probleme
des :r6fugiespakistanais qui sont rnaintenant les h6tes de
l'Inde et un fardeau pour te pays. NOllS esp~rons que ces
l'trul.,es retourneront dans leurs foyers, et nous somme~

persuades quecette solution serviraau mieux les interets
desideux peuples.

RO. Notre gouvemement s'est declare partisan de l'inscrlp
tion a l'ordre du jour de cette session de l'Assemblee
generale de la question intituIee "Le cas colonial de Porto
Rico", et a demande instammentqu'une discussion s'ouvre
sur cette question en raison de son importance vitale qui, a
notre avis, fait qu'elle releve au premier chef de la
responsabilite dels Nations Unies. Nous continuerons de
demander l'im~cription de cette question a1a prochaine
session.

81. En conclusion, nous souhaitons aux Nations Unies et a
leurs institutions un plein succel; dans les efforts qu'elles
font ell vue de realiser completement les objectifs et les
ideaux pour lesquels elles ont ete creees.

82. M. SHAFIQ (Afghanistan) [interpretation de ran
glais} : Pennettez-moi tout d'abord, Monsieur Ie President,
de vous f6liciter de tout coeur pour votre election au poste
de president de l'Assemblee generale, paste international Ie
plus eleve et Ie plus r6vere: Nos felicitations ne sont pas une

. simple fonnule de politesse. telle qu'on en emploieen de
telles occasions: Elles resultent des relations cordiales et
amicales qui ont existe et existent encore entre Ie peuple de
l'Afghanistan et Ie peuple de l'Ind~nesie. Mais il y a plus.
NallS sommes convaincus que v(J,tie habilote ~t votre.
experience personnelle des affaires intemationales nous
donnent des raisons serieuses d'esperer que, sous votre
direction, la presente session de l'Asnemblee generale nous
permettra d'achever la tache importante qui nous est
confiee.

83. Je voudrais egalement presenter les sinceres felicita
tions de rna d61egation a l'ambassadeur Hambro pour
l'excellente faQon dont it a dirige les travaux de l'AssembIee
ran passe.

84. Avec votre pertIDSSlOn, Monsieur Ie President, je
voudrais faire miennes les paroles d'appreciation adressees
au Secretaire general, U Thant, pocr les services qu'll a
rendus aux Nations Urnes; il a accepte et mene abien les
enormes respansabilites que comporte son poste, avec
patience, sagesse, serieux et, par-dessus tout, avec un grand
sens d'impartiallte et d'objectivite.

85. Le gouvemement que je represente est entre recem
ment en fonctions. II est done necessaire que je declare
combicn nous sommes decides acontinuer, contrne par Ie
passe, aavair foi dans les but$ et lesprincipes de la Charte
des Nations Unies.

86. L'Afghanistan est Ie plus ancien Membre non aligne
dies Nations Unies. Je tiens adeclarer que nous continue
rons a sui'\Tre notrepolitique, _active et positive de non..
a1ignement~ tant aI'interieur qu'A I'extetieur des Nations
Urnes, poIitique fondee sur Ie fmt que nous jugerons en
toute libeite toutes les situations intematiQnaleset leurs
mentes. eela a ete l'ooe des raisons primordiales'; de notre
interet fondamentalet de notre participation a t(J.ut~s les .
reunions des pays non alignes. Nous estimons que la .
!JOlitique de non-a.lignement et les principesadopt6s par les
diverses conferences des nations nonaliBttees d1:l monee,
notamment les principes (}ttsacres par la Declaration sur la

. paiit; l'independance, Ie dev~loppement~ lac~,Q,.'t~tiP.n. e,t,Ja
democratisation des relations intemationales de la d'elmiet:e

1 " '\'0
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conference des nations nonalignees aLusakaS, ontapport~

une importante contribution ala noble cause de la pm
mondiale et de la securite intemationale.

87. Dans Ie mOflde d'aujourd'hui, tous,le~peuples sont
voisins. Par consequent, nous avons ta~ i Ie plus grand
'b~soih:,:4e l'et;prlt de bon voisinage, de bonneevolonte, de
coexistenev1?acifique et d~ respect mutuel, quels que soienf
les dlfferenfes ideologies et les~iff6rents systemes socia.ux"
politiques et eCQnorniques librernent choisis par' chacun
d'entre nous.

88 . Dans Ie monde actuel" on ne petit plus imaginer qu'un
systeme pourrait en 6liminer un autre sans que tous soient
totalement elimines. Ne pas coexister en paix avec les autres
est une illusion proche de la folie. Nons ne_ pouvons avoir
qu'~b'Ut commun : la paix et; Ie progreso Ce but co~un
est non seulement necessairepouretablli la paix, il rest'
aussi ppUI preventir toute rupture d'equilibre qui pourrait
detIuire la paix. '

89, L'Europe semble se dirigerivers.j .wle certaine sorte
d'accord. Nous trollS feiiclton~i3 cett~ tCildance si celle-ci
peut oum un horiz,;,n de paix al'hulhanite tout entiere car
nous attachons tous une importance prim9rdiale aux
inteIt~ts de l'hurnanite en general plutOt qu'aux interets de
l'E~ et de l'Ouest. '

9p. Be contirient africain - dont les peuples ont toujours
et6'ldes habitants pacifiques du monde - et l~continent

latino-americain - dont les peuples n'ont jammsdeclencheJ

de guerre sauf pour defendre leur independance - doivent
faire face a divers problemes. 11 importe que les Nations
Unies s'efforeent, d3I;1s la mesUJe de leurs moyens, de
prendre des mesures pour preserver ces continents des
calamites dont d'autres continents ont souffert tels ·que
l'Asie et l'Europe. Cela exige des mesures Positives. Bien
entendu les peuples de ces continents savent mieux que
d'autres ee q~ sont leurs difficultes et comment les traiter,.
et leud rep,resentants en parleront au COUIS de 13 discussion
generale. Venant. moi-m~me du continent asiatique, je
voudrais

n
VOllS demander, Monsieur Ie President, de' me,

permettie depatler des conditions existaI1t actuellement etl
Asie, 'conditions qui, en,fait, sont des problemes d'ordre
mondial.

91: La questioo du M(}ygn-Oriertt ',' u'est paEI un proo

blente local; c'est"un p~obleme mternationdl etunpro
bleme qui nous interesse tous al'echelle moncUaIe. III est '
tres regrettable que, bien que nous connais~()ns Aqus la
gravite de la situation, certaines nations se soieinta pcupres
desinteresseesl10n seulement de la situation au Moyen
Olient'meme, mais aussi, en tant que Membres des Nations
U~es, des resolutions de notre· organisation etwent fait si
peu d'efforts pour mettre en oeuvre leurs propres d~cisions.

Eneffet" en depit des resolutions deJ'Assemb16e generate et
du Conseil desecurite, on l1e s'es~1 gua~ efforce de faire
comprendre a!'usU,fP~~eur qu'a not~~ epoque des territoires
ne peuvent tester' oC"~-'par'(frOit de conquete. NollS
constatons ,-avec une, grande tristesse que' des portions de
terres de .·trois Etats Membres des Nations Unielt -1'Egypte,

3 Troisieme Conference des chefs d~Etat et de gouvemementdes
pays non aUgnes, tcmiIJe ALusaka (Zambie) du Sau 10 septembte
1910. ' ,

la Syrie et la Jordanie ::- SO...t toujours mainfenuessous un
regime d,'occupationet que, bien plus, cette situation se
prolonge en toute impunit6. Si nous d6plorons Ie refus
d'Ismel de sepliet aux exigenct;ls lesplus simples de la '
justice et du droit intemational,je pense, d'autrepart, que
notre organisation mondiale doit apprecier profondementJa'

,patience politique 4es Etats arabes, notamm~nt celIe du
Gouvemement egyptien, qui.a, presque6puise, 'toutes les
possibilites de c00peration en vue de mettre en oeuvre les
resolutions des Nations Unies et de faire abQutir les efforts
deploy6s 'en leur nom pour instaurer'au Moyen-Orient une
paix durable. ;

:l

92. L'h1quietude de l'Afghanistan ne s~ ...,liinite pas aux
consequences de ttagression contre lesArabeset aU fait que
les Israeliensse: tendent coupablos «'injustice a l'egardde
cert;nns Etats arabes~ Nons nousinquietons fondamelltale
ment des consequences de l'agressiOIien soi, agression d'une

. nation quelconque contre Wle autre nation du monde.

93. Au cQursde sonhistoire, l'Afghanistan :a connu la
repression de la part d'agresseurs; i1 a souffert des blessures
intligees par l'occupation de son territoire par la force, et i1
sait fort bien ce que signifie l'annexion de certaines pr;rtics .
de son territoire. Je pense ne pas ette ici Ie sem representant
qui puisse rappeler Bemblables experiences de son propre
pays.

96. fly a, d'autre part~l'attitude de certaines grandes
puissances qui' n'ont pas r6ussi a mettre en. oeuvre les
mesuresqu'elles avaient approuvees. C'est la raison pour
laquelle n01;18 deritandons a l'Assemblee 'generate non
seulement demettre en oeuvre les decisions du Conseil de
securite dans Ie cas tiu ;~oyencOrl.ent, mais, en outre, de
reaffiilner les principes de droit international oo!u~ernant

l'inadmissibilite de l'acquisition de territoires par la force.

97. MOll 'gouvemement demande a l'Organisation mon
diale de prendre d'urgence des mesures efficaces qui
permettent detrouver.une solution fondee sur la justiceet
Ie retabIissement complet des droits du p~uplearabe, et it
attend de l'ONU qU'ell$mette ces mesutes 'en oeuvre.

98. n convient de nous arreter ici Utl moment et de penser
au sort d'une nation dontle territoire a fait l'objet d'une
agression non deguisee et .sans merci au coUts du $i~cle
actueL Les populatiortspacifiques de Palestineont ete,
chassees de lebt patrie et de leurs foyers tandis que, Ie
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10B.Parce que nous avons toujont'S defenduledrqifdes
peuples adisposer d'eux-memes, U est tout afait naturel
que nollS nous inquiet~9ns des aspirations politiques. du
penple du Pakhtunistart, qu~i1 s:agisse des PakhtlUd$~
ou .des Balouchis qui, pour des :~sons histottCjU~s et
ethniques,n'ontjamaisete ct ne pOJ;1tt'ont jarnais~tt¢ '.' . e
int6grmte du sous-continent iitdien et dont. Ie it '. ,I. a

107. VAfghanistan aete membre do. Comite special
charge d'etudier 1a situation en ce quiconceme l'apl<,lics
tion de Ia Declaration sur l'octroi de l'independanc:e aux
pays et auxpeuple~coloniauxet ici, al'AssembIee generale,
mon pays a touj()u~def~ndu les droits des peuples
dependants ar'autodftei:rtUnation (jt al'indepertclance. Nous
avons toujoursaocordenotre,'appui 3: 1a lutte de.la majorite
des populations ,de·la Rhodesie du Sud, ainsi .. que des
peuples ·de· la'Namibie, de l'Angola, du Mozambi.que et
d'autres territoires qui sontencOle~ous ladomination
·portugaise. - De la meme maniere, nQus avons toujours
defendu:par Ie:· passe la cause de rind~pendance danstous
les autres territoire~ non a:utonomes etnouscontinuerons
de Ie faire al'avenir. ,,!

'104. ;En tant que pays voisin deJa Chine, J'Afgbanistan a
ettS l'un des· premiers'areconnaftre Ie caractere flagrant de
la representation de l'ensemble de laChine par Ie Gouveme..
'ment de la Republique populaire de Chine; iI a appuye par
Ie. passe et appuiera toujours dans l'avenir,le retabUssement
des droits de la Repul>lique populaire de Chine comme-seul
gouvemement I~gitime de toute la Chine au sein·de·toutes
les organisations intemation~es. .

103.. NollS nous' attendons qu~au cours de la presente
,session les Nations Unies mettent fm aune injustice b~en

connue, qUi remontefort loin. Je pense au droit!egitime' de '
':la"Republique :pop'ulaire -de Chine d'etre representee· aux
'·Nations Unies·etdans' ·tous leursorganes.' Le. caractere
"fallacieux'de.cette poUtique' a ete-prouve par la fa~ondont
tous les sectews de I'opinion pllb1ique mondiaIeapprecient
les :faits.

Monde assistait impuissant a :cette injustice. Jusqu'a pre
sent,tous les efforts tendant arestaurer leurs droitsont
ISchoue. Mc!me' les "droits minimaux reconnus par les
resolutions des Nations, Unies ne leufoFJ: ,·1)as ete rendus.
.Nous demandons a cetteauguste·' asse£~:.blee, qui non
seuiement ,iepresente.les peuples du monde, mais devrait
egalement se fairel'echo de Ia conscience intemationale,
.d'exercer .tous ·les pouvoirs dontelle dispose pour que les
populations'de la Palestine :voient leurs droits'restaures' et
arraches des mains des usurpateurs qui 'les detiennent: au
mepris des principesdu droit, de lajustice et de l'humanite.

99. La question de Jerusalem est unesource d'inquietude
non se':Jlement pour les musll1mans, les chretiens et les juifs
du mOilde entier" mais pour tous :ceux qui croient .sincere
ment qu'il faut preserver laculture de .1'humanite et
respecter les sanctuaires sacreset les: monuments bisto
riqu~s. Nouscondamnons toutes mesures qui,au mepris
total des normes intemationales de morale et'de droit, ainsi lOS. Dans Ie continent asiatique, l'Afghanistan a ete Ie
que des. resolutions des Nations Unies, auraient pour but de . premier it s'cSlever contre Ie. coloniatisme, acIefendre. et'a
deformer Ie caractere, arabe, musulman et chretien de In' sauvegarder Sa propre independance. n est done naturel
Ville sainte. NOllS ne saurions admettre de changement dans qu'aumoment 4e fellciter les nouveaux Membres des .,
lecaractere de la ville de Jerusalem.Certe demi~re doit Nations-Unies, nollS Ie fassions sincerement et chalemeuse-
demeurer intacte jusqu'a ce que ses habitants 16gitimes en rnent. NOllS sommes persuades que les representants du
reprennent Ie contrOle. Bhoutan, de Bahrein, du Qatar et de l'Oman transmettront

les sentiments sinceres du peuple et du Gouvemement de
100. Permettez-moi de passer maintenant it une autre l'Afghanistan a leurs peuples et it leurs gouvemements
question qui interesse l'Asie: celie du Viet-Nam. Bien respectifs.
qu'ellenesoit pas inscrite officiellement it l'ordre du jour
'des Nations Unies, elle pese:,ileanmoins sur la conscience de 106. L'Afghanistan a eu Wle ex¢rience extr~meil1ent
l'humanite tout entiere. Une guerre ~haude est en. cours amete des contlits sanglants avec les colonialistes. Le fait
dans ce pays at, en tant qU'organisation chargeedumaintien que certains pays aient accede a l'independance sans
de la paix, l'ONU ne: s'est :pas vu atttibuer de role autre que effusion de sang nous rejoUit car nollS savons que tout cela
celUi de spectateur impuissant. Nous savonsque eela est la est dtl aux efforts des Nations Unies et nous comprenons
consequence d'actes don! lesgtandes puissances sont que sans I'ONU, cela n'aurait pas ete possible. Les Nations
responsables en premier lieu.. Entre-temps, pour nombre de UnieS m6ritent notre reconnaissance. Mais iI y a cependant
raisons differentes~ il est impossible aux petits pays de un fait regrettable que nous ne saurions ignorer, a savoir
rester indifferents. L'Afghanistan, pays d'.t\sie, membre de que tous les peuples, toutesles nati9ns qui combattentpour
lacommunaut~ internationale, souhaite attirer l'attention acceder al'indepe'ndaIice n'ant pas encore a.tteint leur but.
du monda sur la .necessite de mettre fm aux hostilites au C'est la raison pour laquelle l'Afghanistan .demande a
Viet-Nam. l'Orgwsation des Nations Unies de faire des efforts plus

. 10L Les souffrances de l'Asie ne s'atr~tent pas la. D'auires efficaces dans cedomaine.
evenements recents causentl'inquietude non seulement des
Asiatiques mais aussi dUl'este du monde. n y a eu une
guerre civile au Pakist~. Pour n'importe quel pays, la
guerre civile est quelque chose de douloureusement des
tructif. L'AfghatlJstan est particulierement desoltS de voir.
que cetteguene civile est menee au sein d'un pays avec
lequel nous entretenons des relations fratemelles, pour
Jequel nous eprouvons Ia plus grande sympathie", une
sympathie qui ne s'estjamais dementie malgre les differends

. politiques. qUi nous separent du Gouvemement pakistanais
au sujet· du PakhtQunistan. Si la· tension qUi existeentre Ie
Pakistan. et 1'Inde· ne .fait pas place aune situation normale,
l'ensemble:9ucont!nent :asiatique souffrira desconse
quences de cet eta! del choses.

102. Poureviter les' dangers de la situation actuell~,.nous

devons placer nos espoirs darts la sagesse duPakistan et de
I'Inde, sagesse qui devrait leurpermettre dereglel' Ie sort
des refugies dans un esprit de cooperation et 'grace ala
cooperation internationale inspiree de principes humani
taires. NollS souhaitons ardemMeI1t que soientcreees
bientOt des conditions teUes qu'ellespermettentaux reru
gi~s pakistamusde rentret dans leur pays en toute securite.

I •
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116. Ce qui est important pour un pays commc l'Afghanis
tan, c'est Ie fa,t qu'une grande partie des ressources des
pays en voie de developpement est consacre,e auxaIme~

n;tents. Ces depenses sont imposees par la situation m~)fi ..
diale, m~me aux pays non aijgnes. qui n'appartiennent a
aucun.hlo-c militaire .et dont Ie seulbut en. se declarant non
align6s est de favol'Ger 1& paix mon(1ia1~, la se~urit.e
internationale, leur piopre develol'pement et leur progreso

111. T()utefois,ilestclair, et comprehensiblcaussi, que
nousne pouvons nous attendre que Ie desarmement soit
atteint inun6diatementet que lesressources r,onsacrees aux
armements soient ll:berees lorsqu'elles sont Ie plus neces
saire.MaisIe realisme etla raison nou~, font espererqufl les
pays developpes uniront leurs efforts positifs et efficaces
pour arrt'ver a un desarmement g6neral et. completen se
mettant c1'accord pour ne plus fa~;quer d'armes. Les
depenses totUles d'armements au cours d'une seule annee
s'eJ.event a215 milli~rds de dollars. Me1i'~~ uneportion de
cette somme sermt une contribution constructive et efficace
ala coop6rati~n internationale. .

118:Par1ant de desarmeinent, je voudrais saisir cette
()ccasion pout dire que nous sommes en, faveur de l'idee de
reunirune conference mondiale du desarm"ment. Nous
pensons que Ie moment est venu d~approcher de cette fa~ort
la question du desarinement et r.e la s6curite qui, sans

'aucun'doute, exige une solution glollale.lnutilede dire que
la particip~tion de la RepubUquepopulaire de Chine et
d'autres. pays dont l~sreptesentants ne participerttpas aux
,discussion~ sur Ie desatWement est extremement importante
pour une telle, con,fetence. .

119. terythmede~ progres des negociations "SALT" sur
la limitation·:; des :arm.ess~tategiques' est 'tres lent" mais
cependant l'impressia;t ~~ ~pnfiance Ittutttelle -que donnent
les superpuissances.est E.'SI\;t'Ouragcant-e. Nousesperons l que

, II; J k a 16 J it, ll2u;( --:-lLD.-jijJlJb Ie ; pAW

109. La question du Pakhtunistan est d'une impo~ar.ce
triute speciale, pour no~s.. b La defense de cette/ cause
n~tionale, Ie faitd'assurer a cespopulation~ Ie/droit a
disposer d'elles-m!mes est Ull devoiret une ,f,)bligation
historiquespour I'Afghanistan. L'A{ghanistan a toujours
espereque ceprQbleme pourrait etreresolupacifiquement;
\}'es~ pourquoi nous nel'avonspasQff1ciellement soumis
aux Nations Unies•.En ~ onsequenee, ace stade,je n;entr~rai
pas plus ava,tit dans les details'de cette question. ,Mais je
voudrais etre, autorise asouligner la gravite de ceprobleme,
qui est un vestige ducolonialisme. ..

Assemblee generate, - Vmgt-sbd~Q.le·sessiol:\ - Seances pJeJrieres
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etearrach6 at leur patrie, l'Afghani~tan,parla forcemUitaire 'conditions de vie. ~e n'estni l~ liellni ·l'heure d'entrer dans
brutale d'une puissance coloniale.Le pays qu'onappelle Ie detail" mais. on,pent predire, d'apres les tendances
maint,~nant Pakhtunistan a ete annexe au nouvel Etat dueconomiqlJeS paS-sees' et les implications, de l'inflation
Paki$tan, dans Ie sous-continent indien, sansqu'on Iecon- actuelle ~ans les pays occidentaux developpes,qu'au cours
naiss-e leur droit ala Ubre detemnnation, et en depit du fait de la deuxieme DScemtiedes Nations .Unies pour Ie
qu'aucun~ ba$c jUridique ne justifiait un tel transfert. de1/eloppemcnt les pays en voie d~ developpement p~eront

plus qU'ils ne pe~vent s'~ttendre areceVoir.• nest 'evidem
rnenttrop, tatdpour,cher~erdesremede$ aup~se,.mais il
est irhperatif~esonger au p~se 10Jsq~'onprepar'2 r~venir.
Si l'ecart' n'est pas comble, les pays en voie 4e de.veloppe
ment se .trouve~ont devant une situation effrayante.

" '

112. Les problemes des pays sans littoral, et des pays
, moins d~veloppes ont fait l'objet de differentes etudes de

nQl'3l;breux. organes des Nations Urnes. La Strategie interna- \
tionate du developpyment [resolution 2626 (XXV)) a ,
recG~U la necessite d'adopter des mesures speciales en leur'
faveur. Nous pensons que l'heure est venue de passer des
genetalites aux. mesures specifiques et de mettre au point
dea programmes d'action generaux et concrets mais dis
tincts en faveur dechacun des deux groupes de pays que je c, '

viens de mentionnet.Ces programmes d'action devraient
6tre,.accOtnpagnes ,par l'expressi~n nette' de la volonte

.politique necessaire 3leur mise.en oeuvre. '
'I'

! 13. ~ Conune lesdiscussionset lesdeJ.ib6rations qui ont eu
,lieuauseindu CQmife des'utilisationspacifiqu~ du fond
des mets et des oceans aU"delA des limites de la juridiction
nat~ona1e l;ontrevele,!~s pays sans littoral ~n voie de
devdoppement ont droit au libte ~ccs aux regions du fond
des mers ainsi qu'! una participation aleur e1 plorationet a
leut 'exploitation.I"a position ~eographt4ue de ces pays et
leur desre de, developpem~nt' econonUque Ieurdonnent
1t01t, a'un traitement special. Nou~ esperons que les droits
Je ces pays et leurs besoins speoiaux seront pris pleinement
en consid~ratiQn par .Ie Comite du fond des mets et la
future Conference sur Ie droit de la'mer.

. 114. Blenc, que nous apprecions l'aid~ rendue par \es pays
d~'Veloppes ,au monde en voie de ',' d~veloppement, nous
constatons ,'certains faits dans ge domaille qui genent Ie
rytfunedu progres de ceuxqw s'efforcent d'arnCliorer leurs

..

BO. San~ aucun dout,,~., l'objectif Ie plu~,noble"et ,Ie plus
Unport~tde 1~umamte est la ,pai;K et Ia securite intetna- '
tionales. Mais ~nepaix et une securite reenes'ne sauraient"
~tl'e ob~enu~s sans un equilibre relatif en matier~; de
dev~loppement. 11 faut eliminer les inegalites qui separent
l~s "t"Jtionsri;zhes et les" nations pauvres, communcment

" appelees ,Ie, c'fosse""car Ie developpement et I&, Plltx sont, de
notre tem.ps, synonymes.

111. Parmi Jes pays en voie de developpement, il y en a
qui sont moins fortunes que d'autres. C'est pourquoi
J'estime necessaile d'attiret'fattention de l'Assemblee sur Ie
cas particulierdes pays sans littoral en voie de developpe
ment qui sont, en merne temps. les pays les moms ";de
veloppes.

"~I 10----------_._----------=.;;..;...--......,...;::::..;...;....;...;...;.;;....--.:.:~-;---_..:.::..~:-------:-,......-----
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POINT 79 DE L'ORDRE DU JOUR

''RAPPORTS DE LA CINQUIEhE COMMISS:a~';

(A/8461, A/8466)

131. J'aiegalemellt l'honneur de pres.~nter, au nom de la
Cinqui~me CoInmission t Ie rapport sur Ie point 79,f, d~

l'ordredu jour {A/8466]. La .-tecommandatio\n de Ia
Commission figure au paragtaphe 5 dU18pport, \et nous

Nominatians aux postes devenus vamnts dans les organes
subsidiaires de rAs!::I:r;~'~ee gen~raI~ :

aJ Comite consuItatif pour lesquestionsadministratives et
budgetaires;

f) Comite des pensions du pe1rSonn~1 de I'Organisation des
Nations Umes .

130. M. RAt'dBISSOON (Trinite-et-Tobago) [Rapporteur
de Ia Cinquieme CommisSion] (interpretation de l'anglais):
.Aunom'dela\' Cinquieme Commission t j'ai l'honneur de
presenter a l'Assemblee Ie rapport de cette commission
[A/8461] sur Ie point 79, a, de 1'"rdre du jOl,l1'. La
Cinqui~ine Connnissioll, au paragraphe 5 du rapport, a

.pi'6sent6 un projet de resolution qu'elle espere V'()ir adopter
<81'unanitnite,';

127. !'en viensmaintenanta la question intolerable et
inhumakte de ladiscrimination raciale. Notre position sur
ce point est parfmterne'lt connue. Nous. n'avons jamais
martquede condamner I'apartheid et toutes les formes de
discrimination rc.-::w:e comme des violations flagrantes des
prlnclpes etdes buts de la Charte des Natiolls Ur~es et de la
Declaration universeUe' des 'droits de lllomme.En conse-

. quenCe' nne fois encore, nous proclamons notre appui a la
lutte des peupIes de I'Afrique du Sud et de la Rhodesie du
Sud.

128. L'Afghanistan·3ccueille fayorablement l'observation
de I'annee 1971 en taIlt qu'Annee intemationale po~_

combattre la - 4iscrimination mciate et Ie raclsme. Le
Gau\Ternement de l'Afghamstan espere s.in&rementque
ce~te anneemtematicnale sera un pas important sur la voie

. de eet obje,~tifqui est d'amvera des progres substantiels
dans l'eIi!llifiation de tontes les formes de discrimination'
racialeet de raclsJ;Ile; Ycompris lapolitique d'apartheid.

129. L'Afghanistan voudrait voir ~Q~tte session de l'Assemu

, blee passer allUstoire comme l' "l~ssembkee d~ l'universa
lite", comme VOllS l'avez suggere, Monsieurl~ President
{1934eme seance]. Nous esperons, en outre, que cette
session contribueraa supprimer l'esprit de division qui a fait
tant de mal aux Nations Unieset au monde. Nous esperons
qu'une attaque combinee et universelle sera lancee contre Ie
divisionnisme 8 l'int6rieur et en dehors aes NatioHs Unies
afin de donner a l'humanite la confiance rtf.cessaire PO~~1"

att~ndre avec espoir la venue d'un,.monde uni qui 'it:iliserait
ses objectifs communs de paix et de prosperite.

124. Nous S~lVons fort bien qu'un grf.i~d ymmbre de payr;
ont acced6,-a'1'independance et que Ie nor,nbre des Membres
d~ Nations Unies augmente sans cesse'~'nlais nous ne d~vo!'lS

pas oublier' que des millions d'etres humains vivent encore
sous la domination· etr~gere.. Cela consatue: une' grave
menace ala paixetAla st~bilite de nombreuses regions du
mon(le.

125. Maintenant que fa. forme classique du colonialisme
disparaft peu apeu, II est d'autant plus important de porter
une attention sp6ciale a d'autres fonnes peut.etre plus
demgereuses de domination, y compris 1a domination de
nombreux territoires etpopulations dans beaucotip de
parties du mOfide pat des puissances etrangeres, notamment
par ceux qui, eux-memes, etaient, it n'y a pas tres
longtem'ps; des colonies.

.4- Voir Documents of/iciels de l'Assemblee generale. cinquieme
session, Annexes, point 63 de Ifordre du jout, document A/C.3/
L.8S. .

121. La' protection et.la mise en oeuvre des droitD de
l'honune sont Ia responsabilite particuliere des Nations
Unies. Les annees passees ont6tc Ie temoin de violations
graves et tresetendues de~ droits de 11lornme parce·que des,
EtatsMembres h6sitaienta appliquer des principes intema
tionalement reconnus, des declarations, des conventions et
/,i~s ;pactes. Nous esperons que la recentesession de
l'AssembIee examinera et recommandera des mesures effi·
cacesdaJis ce domaine.

120.n faut bienreconnaitre qu'aucune entente ou aucun
accord qui ne tiendrait pas compte Cies inter~ts de tous les
pays, m!me,,s'il s'agit d'uneentente etd'un accord entre
toutes les grandes puissl)llces, ne peut contribuel a promou-

" voir eta proteger la' pcix mondialeet 1a securite interna
tional~. C'est pour cette .raison que l'Afghanistan, en tant
que pays non' aIigne eten voiede developpement et
convaincu qu'il rte pourra repoIidre aux besoins de son
peuple que dans la paix et la securite, demande que les
droits des pays en voie de developpcment d"UlS Ie monde
politique et· 'eoonomique de Pavemrsoient respectes et
reconnus.

, 'rr me mr

122. Depuis Ie moment merne OU cette idee est nee, rna
delegation aappuye la creation dupuste de hautcommis
sairedes Nations Unies auxdroits del'hommeen tantque
premier pas vers Ie developpement futur d'lli'1e structure
intemationale demise en oeuvre. Nous pensons que Ie Hau~
Commissaire, dans l'accomplissemellt de ses fonctions,
devraitJ porter une attentionspecialeaux violations des
dIoits de l'homme qui decoulent de la discrimination raciate

-' etde la domination coloniale etetrangere. .

123. L'Afghanistan est l'uJi des deux p~emiers auteurs de
la toute premi~re.proposition tendant areconnaftre Ie droit
des peuples a disposer d'eux-m6mes COlT'tIIle droit· iualie"
nable des pe\~ples etdesnations4 • Ce droit et son
application dans l'interet de tQUS les peuples SOllS domina
tionetrangere demeurent la pierre angulaire de tous Ies
droits et de tOlltes les libertes fondamentalesdnscnts dans
l'article premier dU Pacte international relatif aUx droits
-civlls etpolitiques{resolution 2200 (XXI),armexe].

f ",._------ -1:.:.9...;;.6~le;.;;;m;;;.;;e..:se.;;.:an:=;,;;;.ce-·-·,.;,;;,1~1..;o.;;,;ct:;.;;.o.;;;.bre;:.,;...;;1;,;;,.9.;..71;;,..._--_--------_-1;;;.;.1
/-----'",'

. .cetle confiance gagnera touS les pays du monde et donnera 126. Depuis l'adoption de la Dee:1aration sur I'o~troi de
.i tous un sentiment reel de securite. l'independance auxpays et aux peuplcs coloniaux [resolu

tion 1514 (XV)J etavant m~me cette 'adoption, l'Afgha
nistana -ferrnementappuye les efforts des Nations Unies
PQur mettle un terme au colonialisme sons tout~s ses
formes et manifestations; .l'accord sur ce point a ettS atteint
dans votre grand pays, Monsieur Ie President.

1
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sera adoptee a l'unanimite par ration du Sous-Secretaire general aux affaires interorganisa
tions, dans laquelle i1 a esquissC les mesures deja prises ou
envisagees par Ie systeme des Nations Unies.
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Confonnement Ii {'article 68 du reglement interieur, if est
decide de ne pas discuter Ie rapport de la Troisieme
Commission.

136. Le projet de resolution exprime au peuple et au
Gouvernement de I'Afghanistan notre profonde compassion
Ii 1'occasion de cette catastrophe et l'assure quc toute
I'assistance possible leur sera fournie par l'entremise de
I'Organisation et de ses divers organismes. Au nom de la
Troisieme Commission, je recommande 11 I'Assemblee gene
rale d'approuver a I'unanimite Ie projet de resolution qui
figure au paragraphe 5 du document A/8430.

137. Le PRESIDENT (interpretation de fanglais): Je
donne la parole all representant de la Jordanie pour une
explication de vote.

La seance est levee a17 h 25.

140. Le PRESIDENT (interpretation de l'anglais): Nous
allons maintenant prendre une decision sur Ie projet de
resolution recommande par la Troisieme Commission, qui
figure au paragraphe 5 du document A/8430. Etant donne
que la Troisieme Commission a adopte Ie projet de
resolution aI'unanimite, pUis-je considerer que I'Assemblee
desire en faire autant ?

139. Enfin, au nom de rna delegation, j'adresse a la
delegation de l'Afghanistan I'expression de rna profonde
sympathie aI'occasion de cette catastrophe et les souhaits
de bonheur et de prosperite q\le nous formulons it l'egard
de la population de l'Afghanistan.

138. M. TOUKAN (Jordanie) [interpretation de I 'an
glais} : !'eLlis dispose, au nom de rna delegation, a figurer
parmi les coauteurs du projet de resolution qui prevoit
I'aide aaccordcr it I'Afghanistan. En fait, je dois declarer,
aux fins du proces-verbal, qu'officiellement j'avais exprim~,

tant verbalement que par ecrit au representant de l'Afgha
nistan, I'appw de mon gouvernement it ce projet de
resolution et que rna delegation Ctait prete afigurer parmi
les cosignataires dudit projet. Malheureusement, iI n'a pas
ete possible de mentionner ces faits dans Ie compte rendu
des deliberations de Ia Troisieme Commission. C'est pour
cctte raison que Ie projet de resolution a ete soumis a
l'Assemblee sans que Ie nom de mon pays soit porte parmi
les nombreux cosignataires du projet. Cependant, rna
delegation appuie de la fayon la plus totale Ie projet de
resolution et se fera un devoir de voter en sa faveur,
exprimant l'espoir que, grace a ce document, les Nations
Unies seront en mesure d'accorder I'appui Ie plus total it
l'Afghanistan afin de lui permettre de surmonter toutes les
difficultes qu'a causees ce desastre nature!.

Le projet de resolution est adopte al'unanimite [resolu·
tion 2757 (XXVI)].

POINT 59 DE L'ORDRE DU JOUR

133, Le PRESIDENT (interpretation de I'anglais): La
recornmandation suivante de la Cinquiemc Commission a
trait a un poste devenu vacant au Comite des pensions du
personnel de l'Organisation des Nations Unies. Lc projct de
resolution recommande par la Cinquieme Commission
figure au paragraplte 5 du rapport [A/8466}. S'jj n'y a pas
d'objection, je considcrerai que l'Asscmblce adopte Ie
projet de n!solution recomrnande par la Commission.

RAPPORT DE LA TROISIEME COMMISSION (A!8430)

134. M. MOUSSA (Egypte) [Rapporteur de la Troisieme
Commission] (interpretation de l'anglais): rai I'honneur
de presenter la premiere partie du rapport de la Troisieme
Commission su r Ie point 59 [A/8430J. La Troisieme
Commission a decide, Ie 29 septembre, d'examiner d'ur
gence la grave situation existant en Afghanistan ala suite de
deux annces consecutives de secheresse, qui ont entrafne
une penurie de prodwts alimentaires ct cause de serieux
dommages aI'industrie de l'eIevage dans Ie pays. L'examen
de cettc question a ete entrepris dans Ie cadre du point S9
de I'ordre dujour.

As.~istance en cas de catastrophe naturelle :
rapport du Secretaire general

132. Le PRESIDENT (interpretation de /'anglais): Le
premier rapport de la Cinqui~me Commission sur Ie point
79 de 1'ordre du jour a trait aun poste devenu vacant au
Comitc consultatif pour les questions administratives et
budgetaires. La recommandation de la Cinquieme Commis·
sion figure au paragraphe S du rapport [A/8461}. Si je
n'cntends aucune objection,je considererai que l'Asscmblec
genthale adoptc Ie projct de resolution recommande par la
Commission.

esperons qu'elle aussi
l'Assemb16e generale.

Confornlliment Ii l'article 68 du reglement interieur. if est
decide de fie pas discuter les rapports de la Cinquieme
Commission.

Le projct de resolution cst adopte [resolution
2756 (XXVI)}.

Le pro/et de resolution est adopt!! [resolution
2755 (XXVI)}.

12

J35. La Troisieme Commission avait ete saisie d'un projet
de resolution presente par un grand nombre de pays;elle a
adoptc ce projet al'unanimiM Ie 5 octobre. Je voudrais Ii ce
propos ajouter Ie Costa Rica it In Iiste des coauteurs du
projet de resolution au paragraphe 3 du document A!8430.
Avant d'adopter celui·ci, la Commission avait cntendu Ie
representant de I'Afghanistan exposer la situation existant
dalls son pays a la suite de deux annees consecutives de
secheresse. La Commission a egalement entendu une decla-
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